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NEOESBITt D'UNE FORTE PRODUCTION D'ENQRAIS.

La terre ne peut donner qu'autant qu'on lui restitue les
éléments fécondants enlevés par chaque récolte. Ce principe,
que nous avons souvent énoncé,' est, la base de toute bonne
culture. En effet, c'est de lui'que'dépend en majeure paitie
la oonservation de la fécondité du sol, et l'abondance des
produits, et c'est parce qu'il a été trop longtemps oublié que
nos terres se sont appauvries.

Cependant il est bien peu de cultivateurs qui ne reconnais-
sent la nécessité des fumures. Tous savent que les engrais
ont' d'admirables effets sur la production ; on en a la preuve
dans le soin qu'ils apportent à la fertilisation des terrains
destinés à la culture des patates et.des racines alimentaires.
Sur les sables où l'on' a l'iabitude de planter des patates
dans nos localités, les fumures se succèdent avec' une ex-
trême rapidité, on fume tous les deux ans, quelquefois même
tous les ans.

Malheureusement, à part ces sables, on engraisse rare-
ment les sols cultivés, d'immenses étendues de terres sont
cultivées pendant do longues années en céréales sans rece.
voir l'engrais dont elles auraient tant besoin. Aussi il faut
voir avec quelle rapidité elles s'appauvrissent et combieu les
produits diminuent.

Il est temps que c«'système de culture cesse si nous ne
voulons pas que notre richesse agricole soit anéaintie. Il n'.a
déjà que trop longtemps duiré, et nous ne craignons pas nous
tromper en disant qu'il est en partie la cause d épeuple-
ment de nos campageris, et'm me de rios v iep.e

Plus la terre a'appauvrit, plu;les récoltes diminuent. Le
oultivateur n'obtenant que de faibles produits doonomise au-
tant _quepossib{e'pour ne.:pas s'endetter., Il éçQnomis4aur
la nourriture et plus encore sude .gage, le:ses ouvriers.
Ceux-ci .vivent.isérablement avec les' petits salaires qu'ils
reçoint et apr4 axçir souffert mille privations, le décoq,
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